
Célébrant le vingtième anniversaire de la convention 
internationale des « Droits de l’enfant » 
(20 novembre 2009), « PICTO ! L’enfance de l’art »
entend sensibiliser la (jeune) population au libre accès à 
la culture par la découverte de champs artistiques 
contemporains et la liberté d’expression au travers de 
l’art. Une ouverture à l’autre qui met en exergue une 
forme de communication créative et personnelle.

Cette exposition originale réunit huit artistes prolifiques de la région 
de Charleroi. Chacun de ces créateurs reconnus appréhende des 
pratiques pluridisciplinaires et propose des interventions qui se 
condensent dans la triangulation « artiste - œuvre - public ». Un 
repère important qui renforce l’apport humain dans cette démarche 
collective.

Raphaël Beerten
                                                                        
Editeur, dessinateur, graveur et 
scénariste.    
                                                                                                                                           
Ses images, qu’elles soient accompa-
gnées d’un texte, d’une fiction ou 
d’autres images, racontent simplement 
sa perception de ce qui l’entoure, 
comme pour se rappeler ce que l’on ne 
regarde plus. Dans ses gravures ou ses 
planches de bande dessinée, il s’attarde 
aux petites choses du quotidien. Les 
techniques utilisées sont multiples : des 
crayons de couleurs à l’eau forte en 
passant par la peinture ou l’encre de 
Chine. L’idée étant de coller au plus près 
de l’intention.

Jérôme Considérant

Détournement des pictogrammes 
de notre signalétique.

Jérôme Considérant distille la logique 
sémantique des pictogrammes en retra-
vaillant nos codes les plus simples et les 
plus universels pour les rendre un peu 
moins cohérents. Un peu plus drôles 
aussi car derrière chaque image au 
contenu soi-disant simple se cache 
autant de sarcasmes bien tendus, pour 
le plus grand bonheur de l’humour de 
l’art. Si cet iconoclaste a l’audace de 
prendre en otage des images standardi-
sées comme les panneaux routiers, il ne 
craint pas de réinterpréter des classi-
ques de l’Histoire de l’Art.

Raymond Drygalski

Graveur paradoxal, aquarelliste.

Raymond Drygalski a un terril au fond 
du cœur. Comment s’étonner que le 
charbon soit sa tonalité de prédilection? 
D’ailleurs, le rose n’est pas de mise au 
Pays Noir même si son chant n’est pas 
forcément triste. Qu’il aborde l’aquarelle 
ou la gravure, cet artiste présente une 
maîtrise technique irréprochable. L'ap-
proche est aboutie. Sincère et sans 
détours, elle tire sa force de sa simpli-
cité. Les volumes, fruits de lignes qui 
effleurent plus qu'elles n'incisent, sont à 
la fois précis et délicatement naïfs. Des 
transcriptions spontanées, presque 
infantiles, d'un souvenir encore aigu. 

Pierre Lefebvre

Peintre et photographe : un regard 
critique sur la société de consom-
mation et la vulgarité publicitaire.

La plupart des gens qu'on croise dans la 
rue seraient incapables de citer quelques 
détails de leur environnement quotidien. 
Ils voient mais ne regardent pas ! Pierre 
Lefebvre regarde, observe et note les 
détails de la réalité. Tout l'intéresse, 
même ces endroits si inesthétiques qui 
emplissent nos "paysages urbains" ! Il 
traite ses toiles et dessins à l'encre 
comme de la photo, il a le regard d'un 
objectif sans en avoir la froideur calcu-
lée.

Stéphane Nottet 

Récupération et détournement 
d’objets.

Stéphane Nottet trouve ses matières 
premières, marqués d’un vécu ou de la 
marque du temps, au hasard d’une 
promenade en forêt ou au cœur même 
de la ville. De ces rebuts que le monde 
lui offre, l’artiste fait naître un univers 
mythique et ensorceleur, peuplé 
d’abstraction totémique - sculptures où 
art de l’assemblage et plaisir de la 
forme pure se rejoignent - mais aussi 
d’une multitude de personnages mysté-
rieux. Stéphane Nottet aborde la créa-
tion avec une généreuse spontanéité et 
sans privilège technique, le tout pour le 
plus grand plaisir de l’enfant qui som-
meille en nous… ou en lui ?                         

Les Editions de l'Heure 

Artiste-éditeur

Avec le concept des Editions de l’Heure, 
Ghislain Olivier met en scène et élargit 
les notions de « maison d’édition » et de 
« livre d’artiste ». Quelques dizaines de 
titres de la performance éditoriale sont 
suspendus à des fils de nylon pour 
constituer un labyrinthe de lecture 
intitulé « Papillons », oscillant aux mou-
vements des visiteurs. Cette méthode 
artistique mélange, selon le lieu, diffé-
rentes disciplines artistiques en y 
intégrant les travaux des auteurs repris 
au catalogue. 

Boris Thiébaut 

Expérimentations graphiques issues 
de l’esthétique des « doodles » ou 
« scarabocchi ».

Le discours de l’artiste consiste en une 
recherche de différentes formes de 
représentation graphique : mots, abré-
viations, symboles, logos, pictogram-
mes, gravures… Le point de départ de 
son travail se trouve dans ses carnets ou 
feuilles A4, remplis de « doodles » ou 
« scarabocchi » qui se définissent 
comme étant des dessins spontanés 
réalisés lors de moments perdus 
(souvent pendant des discussions 
téléphoniques ou des exposés oraux). 
L’œuvre n’est jamais complètement 
lisible. On ne peut pas la saisir dans son 
entièreté ; on peut simplement essayer 
de la décoder.

Stephan Vee

Plasticien autodidacte, installations.

Les recherches plastiques de Stéphan 
Vee reposent en grande partie sur un 
examen critique de ce qui émerge de nos 
sociétés, dans les communications socia-
les, l’individualisme et à travers toutes 
les strates des cultures identitaires. Il 
tend aussi à questionner nos propres 
bases : les fondations de ce qui nous a 
été inculqué, transmis, sans approbation 
initiale, en matière de croyance, de com-
portement, de morale. Ces matérialisa-
tions « d’estime de soi » convertibles 
font évoluer, d’un médium vers un autre, 
les formes et les structures balayant les 
identités vers des systèmes esthétiques.

en périphérie

Plus qu’une simple visite d’exposition, « PICTO ! L’enfance de l’art » 
propose un programme d’opportunités interactives afin d’amener les 
visiteurs à s’interroger ou à énoncer leur vision du monde culturel qui les 
entoure.

Les groupes scolaires auront ainsi l’opportunité de prendre part à des 
visites d’éveil artistique  et de développer leur imaginaire par le biais 

Le week-end, rencontres de plasticiens, démonstrations des techniques 
utilisées, ateliers multidisciplinaires jalonneront le parcours interactif de 
l’exposition.

Accès libre en semaine de 13 à 17 heures et le week-end de 13 à 19 
heures. Infos : 071 840 567 – info@geminiacum.be

Visite guidée, tout public, les samedi et dimanche à 15 heures.
Atelier créatif, tout public, les samedi et dimanche à 16 heures (2 €).
Réservation souhaitée

Consultez le détail des animations annexes sur le site 
www.geminiacum.be

« PICTO !  L’enfance de l’art » est une collaboration entre la Commune de Pont-à-
Celles et son service culture et l’asbl Pays de Geminiacum dans le cadre de son 
Contrat de Culture.

d’ateliers créatifs (Picto !, Récup’Art, etc.). 


